
tout pour le mîieux et qlui adoucit l'affliction

patr ses- mîiséricordles.W.J

ELECTIONs, INSTALLATIONS

Le& temlps des élections -annuelles appro-
'chie, il n'est pas hors de propos <le revoit, un
peu lat procédure à suivre eii cette occasion.
Cela tie saurait nîuire aux anciennies bra>-
chles et pourrait être (le grlande utilité pour
les nouvelles.

Les élections doivent avoir lieu à la pre
.miLère assemblée du mois de décembre de
chaque ahnée et dloivent se borner aux
seuls candidats mis en nomnination à l'as-
semblée précédente. Personne ne peut être
tmis en nomination le jour de l'élection,

-excepté dans le cas où tous les candidats
régulièremuent mis en nomninationi, refuse-
* rient d'accepter.

Toutes-les nominations doivent se faire à
lat <dernière utssemblée <le novembre. Tout

membre ei> règle a le droit <le imettre ei>
îîomirintiol une personnie pour chaque
fonction, et l'officier président nie devra lé-
claret les tnominations closes avant (lue tous

aient eu occasi.-ion d'user dle ce droit.
Les élections doivent se faire par bulle-

tins écrits ou imîprimtés. N'otnt dlroit <le

vote qlue les mtembres eni règle. Tout ment-
l>re en t-le est élégible à toute fonction,
à l'excep)tioni (le lat présidlence.

Pour être élu a* la prés-,idenc>e il faut être
chlancelier ou avoir rettîpli les dev<tfirs.
d'une charge inférieure pour ut> terme
cotmplet, ou jusqu'à l'e:-zpira.tion d'un termie.

Leýs élections se font dle la manière sui -
vante.. Le président agit commtte juge et

nom tic le ux ieîîbres, les chancelliers, si

possi ble, pont- remîplir les fonctions <le scru-

tateurs et l'aider à coînduire les électionis.

Tout niestibre, ayant qualitA pour %-oýtr et
désirant le faire, reçoft du seci-étaire-arcîti-
viste un bullet.it, sur lequel il inscritson vote

puis, après h'aveir plié, il remnet ce bulletin

entre les mains dles scrutateurs (lui le dépo,

sent dans l'urr-e. Si un mentibre qui nîebt

p's en règle se présente pour voter il e.st du
dlevoir du setrétaire-fi naiiciet dcii avertir le
scrutateurs.

Tout candidat qui reçoit une majiÇorité de*
voi.% est déclaré élu. Si atu premier tour de
scrutin pesoiine n'a la tuajomoitýé, le prési.
side.tt (toit ordonner un second tour. Si au
seconîd t.our il n'y a pas etncore <le üiajorité,
là votationi est restreinite aux deux can.
didats qlui ont resu le plus de votes.

S'il se trouve plus de votes dlenrégistréý
qu'il y a (le votantlts, le pré.si<lenlt toit décla.
rer le scrutin nul et en ordlonner ut> itou.
veau.

Danls le cas où il n'y a qu'ân seul candcidal
à une fonctioni, le secrétaire-archiviste <bul
être autorisé, par motioni, à déposer le bul,
letin le la branche pour ce candidat;c
bulletin déposé, les scrutateurs constateni
.!,élection.

Dans notre mloiî<le cîtrtiemi, il est des I
êtres réléguës au dernier rang de la scciétë,
commue les parias enfatëés ar ks pieds <le
IBralima ; <les êtres qui, dèés leur naissanice,
%emnblent frappés d'une sorte d'itivitîcilble
fatulité, qui sanis cesse seront, opprimés datns
leur faibletse, dans leur ihiîocent-3, cott'i-
plant, comme Tanîtale, les sourcis vivi-
fian'es et tie pouvant y trtemnper leur-s lè
vres, y rafraîchîir leur coeur.

Quand on obser-ve le cours le leut- nial-

heureuse lestiré-'e, o» se delliatide pour-quoi
ils sotî)lt coitinnes àt leur misère, quelle es.-t
la loi mystérieuse <dont ils subisse-nt, l'arrêt,
quel crimue énormte ils doivenît e-ý.pier. et
quelle sera, pour tanit dle souffrtiîîîes, leur
témiunération. Une autre v-te ? Sanîs utie
autre vie, contintenit expliquer lat justice de
Dieu?1

Quels que' soienît le-s hasards et les :tcci-
<?tts de votre destiniée, tic lissez ms.aîît
-votr cou erfroidir par une itagratitu<le,

se décourager par-vite infidélité, se tloi>-
tractee par uie trahin. N'eu fe.rmez
point lesï avenues aux sentimnts (le bie>-
veillance, de charité, d'affection, à la cré-
dulité hmêmie, dût cette crédulité vous jeter
dbans de nouvelles déceptions. Le coeur

-tros CSso 1l'hi>t ntoir et, li ciravate b)lil&h

il est à regretter que cette lui tne Soit Pas
plus souvent maise eti vigueur.

Du hon clîoi.c le-s offiriecs ded.en>
granlde parti", le suc. ès, la prospérité des
bratnches et (le l'association en gépéral.
'Dotnc que les élec.ions soienît *faite*. lec
prudence et sagesse. Que lat clarté .*g-j

tienîne y présoide et que leur ré'sultat nous-
assure une aaiée de prospérité et de déwi
loppeient pont- notre association. uT.

REV ERIS
(De ta I'es.. Socmnfr, Parts

Leâ Groënlabîîdais sw construisent, en
hiver, une hutte de glace et y résident pati-
siblement. Dans l'hiver de notre coeur,
entre la cruelle atm>osphère lu imonde et
nouis, pourqu~oi n'éýWAûirion-noôus pas un
pareil mur de glace ? Le complément, de
cette précaution <doit être une bonne, ferite
couche d'é-disne dans laquelle o» ge liche
cornnue un limIa,(o(n danls sa coquille.

Quelles chétives et mnauVaises créatures
nous sorinâes?1 L'hoimue shtppelle ?e roi de
la création, se patvatle dans: Soli orgueil, et
il est si faible d-aim.s sa royauté que par une
erreur de sont amiour-propre il devient aibé-

nient ridlicule, que par un élan d'exaltation
il est emtporté jusqu'aux li-nites de La folie,ý
que par un élan inattendu il s'bore<ansi
ses regrets, ceilite ut> eti'ant qlui a perdu
son jouet favori.

N~K[ESDIVERSES>

de l'Hôrital. gékerid<le Québecr Mait fit
cet.teýa1Ilée une, ezpérieuce très. imtérewmnte,
Elles ont cliei dalle leur I-tchte, se4ze ru-
chies à cadveswmrbits pour lee tnravailmer
d'apmrès les precédés. modernes Ioes uta' ap-
prouvés. Elles Ont tenu cowpte en gïusl
du produil de- la iloitié de ces, rchei., et,
individueliètitett du pveduît de l'autre mi-
l'é, nyanit travaiHi4 ptirticilhière nent et
poussé vi,«a;ureueYflet quelques-unes. de ces
derniières:

Voici le tabl&tAur dl. toist
)ère ritie. :8.....0) ut

3e ........ 141"
4e Il .... >2-'"

7e Il ...... 9

le'4 autree hit.i
riuehe"4W- 35 4$s 44

p>rodtuit total >4<5)0111i7

Ce- résultcat, est t-s ezisw ;'--îent pour les

pet-otînes lui désitent cultive.- es abe.ies
'prè l e nouveau systègne. Nous étions

loin, <le croit-e (lue les rsbour<.es pour le miel

fussent aussi iiiiport-aiLes en notre provinîce
de Québee qu'ehIes paraissent l'étie d'aprèýs
l'expérience ci-le-ssus.

Noas letteurs verrotnt paît- là lit dlifférence
de profit entre- des ruchme; bien. soignées
et <'autres qlui le surit, lloips. La premtière
r-uche a dbonné 200 lb)s <le l'ie!. t.îndlis (lue

les huit rucel; lstoiis bien 'Soigiée-s nl.ont
donîné que 48 lI>s. Il est donc erppare.nt
qu'rttr ruche p:ît-itemetît soi-nîée vaut

plus que quatre i aîchies n'ayanit queleson
ordinaires. Nous prions respectueusemnent
notre .reptltt dte bien voulor conîti-

nuer à ittrs.s îos lecteurs et les faire
profiter de ses nombreux essais et de sa loti-

Le Pape vieint <larseraux évêques it.i-
liens utie enicycliqjue da;ns laquelle il pro-
- ste contre l'actî;oti <lu gouveraelttent itz.-

lietn <lui a violé la libe.-eé e. les dWoX,s <le la
pap.auté et <lu cadhîolicisiie ; il acc.use' les
francs-.tnavors dle boule% e -Sei la soci"-,t 11o
<Ici-me et inivoqlue les priét ýs <les fidèles pour
la papauté.

il- furent Pli.s ingrat ii4s. C'est; lui qlui,étt

allé savoir (les Iîottve 1tee d'u> vjui1 aesc.4~.

CI' b ltilade, relicoimýri>, en MuAti, >au-
î,t cadilatetlui <11: .Il T iy aL plus

d'esvir,-fl est à. tami?-NO", il va

A surcc lé à M.. de !POnger.ville.

dSa e':(e lat ré.serve du 1),ikotit

onlt dans ît. état, (legrae tI<tti'
ýatte>dt>tiit à 1#Ii-' le Chri.st reparaitre sui

tee(,e Ut> de ces qAtre matins, pour ae
MçïIer les blancs (4 laisser les Peaux-llou

M.0p -seuls iltînître d41s 1.4 e de cise

Preù~Tpay'4Li.-ourtro donc qu'on a
mis ce ini<6ii au fond dle ca- eWipeau

DeuxieM»W aiysl.-ti4 -~te ! Matis
c'est pour quW elui- qi aiwiètke' W~ chapeau
voie commiient Ïff J6: y;. piîbfeu'?

Me X .... , q(ui, etiV c61ýbtèau d>iaieýpour
ses inteînpérences de--agàe, vient de se
livrer à une (le ses inms tdesi familières. Le.
président, (lui n'est pasi :non- plus, uneftirw
fleur d'atticisme, l'arrêWte * ces-Itiots

-Me un tel, si vous igherezlei3, convenati-
cei, ce n'est pas mîoi qui votsde.4 -apprend rai.

_(Avec conviction>. Oh; C~ évidemmntt
hon, monsieur le président.

cou et est arrivéeé au comte Tîlt.oï.-.
Le grtand romiancier voit un- agent <1<.

police qlui mnalmtène un peu un oViî.Il
se précipite -Sur le gardien de la peix et lui
(lit,

-aitulire '
-Oui.
-As-tu lu la Bible
-Je l'ai lue.
-N'oublie donc pas ce qu'elle dlit
IAime ton prochain comme toi-nmême.

.1.e 1 OOd?3~ regarde le courite ; et,

aprè:, un silence, il lui lit:
-Et toi, sais-tu lire ?
-Oui.
-As-tu lut le règlement de police
-Non.
-Eh bien ? lis-le d'abord ;tu mie don-

linrs des conseils aprèbs

EN NO.tERLEun hommell sur .50O a
ét, au col1èëe ,enXAmériqîue, un sur- 200

Li.-- AwEuxux i' srUL Voici coin-
mient ut> pasteur protestant vient <le fairè
ses itdieux à sems ouailles, <dans une ville de

l'-rucOuest:i
"Paroissiens, rues frères, notre séparation

nie Ie semîble pats Pénible pour- trois rai-
sonis :i. vous ne tn'aliiezY pas ; 2). Vous
tie vous alitiez pas entre vous ; 3. le Sei-

gnrieur nie vous aimne PaS.

IlSi vous tn'aitaiez, vous mtîautiez payé mies
services de ces deux dernières années ; si

Vous vous15 aiitnie7,.j'aurais e.u plus de maria-
ge-s a célébrer ; et si Dieu vous aimait, il
auraeit, appelé à lui utt plus grand .nombre
d'%nt.i'e vous, et j'aurais eu plus d'obsèques
a conîduire. "


